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TRIBUNAUX 
DOCUMENTS 

DU 

TMHMM. DE COMKRCE K ULL£ 
SOCKTt* 

Par Jistsumil du Tribunal da Cnmmarca da 
xin. au 10 mars Uli, la Sort*»» autant 
■jamMet«Victor UEUiESTE. pour M com- 
«BsTrce de vins «t spiritueux et aymni siege a 

'- a été dissoute. — M. Wanaebroucq, 
-"-i t Lau«, en a «tt nommé liquida 

acts «mu seing privé an data è Ulla, 
n mers 1911. U «at tana« usa Société an 

> aunple sots» U raison at U at 
"aa • Georges BONTE >, pour la 
i la venu d« voua tuent, avec 

 i à LUI«, rue du  Bourdeau, M. Dura« : 
"ans et 9 mois a oonaptar du 1" avril 1*11. 

ai : ao.ooo rr .  __. 
} acte sous seing privé à Lille, du 5 avrtt 
U «at forma une Société an comman 

^ simple aoue la raiaon et la signature to- 
ll NOTELET «t O », pour la for 
sous la rubrique La Bèunion. d'un« 
! des propriétaire! gerannet«« le 

daa lows ar«c siege « LUI«, ru« 
_ »Dur*»" 20 ana. Capital : S.000 fr. 

Par act« passé devant M» Lefebvre, notaire 
4 weanbrerrtiee. le 24 mar» 1911, la Société 
an nom collectif rormée sou« la raiaon so- 
ciale « Dl'THOfT Frères -, avec siège à wem- 
lsxalilti. eat diaaoul« par suite de la mort 
mU. Cbavriss Duthoit. 

' Par acte paaaé devant M« Duorooq. notaire 
à UH» le JÏ man 1911. U résulte «ue par 
«■ ■ --a «va «an itaarrf   gtnérale du U d«- 

1910.   la  Société  ANONYME IlaMOBI 
_ DE LOOS, ayant siege à Ulla, place 

Uon-d'Or.  ir>  1t. a réduit son  capital a 
I fr  divisé an 360 actions de 230 fr cha- 

IHr act« nasse devant M* Roussel, notaire 
• Lille, le 29 mars 1911. il est intervenu dl- 
«ejrata modifications a la formation de la So- 
«tjtt «a ronanendite «tmote . LESAFFRE 
et O ». ayant poor objet la dletillene et la 
fMsrtemaon A* levure avec aiég« « Marcq-en- 

Par acte «ou« eainar privé, an date & Ulle. 

M  -înnmiaSa. ^SßitSS^  a 
^»iu de failli»» ouverts par .'»• 

[butial de Commerce de u 
«*» tVaelârt an «tat de fauW« otivaru par ju- 
gement du TrlDunal de CommeTic« dé Uli« 
du 2» evil 1911.  , 

Jug» totranlsaeire. M. Ovignaur : syndic, 
M. Debet ouvry. 

«aa o t— 

«t 

tk) « avra 1911, il eat formé une Société en 
flaan collectif saut la raiaon «t la slirnaaure 
•ncttjes • G. PARENT. HABOL'RY et JAC- 
OCtT •, pour le cuiriilssTOS de draperies et 
nouveautés, arec siège à Lille, rue de la 
CM. U at aa. Dura« : M ans. Capital : 
a» a» fr 

Par acte naaaé devant M* Ducrocq, notaire 
4 LIBa, 1« 28 mars 1*11. U Ht formé un« So- 
ciété en nom collectif sous la raison et la si- 
gnature sociales ■ ftOUZE Frères », pour l'ex- 
rétttatlrn d'une braaaerie. avec siège k une. 
ttutattuiil Montabeüo. 4J Durée : 2« ans. 
Capttal ! «not» fr. 

Par acte sons seing privé, en date k une. 
est tt avril 1*11. Il résulte que par dtllbéra- 
Uon d« son aesemnlé« générale, en date du 
lï arm 19T1 1» Socle« Anonyme de l'ECOLE 
sSUNT JOSEPH, ayant siège k Uli«, rue Sol- 

• •asaae. «at diwmce. - »r Corset. »ofrrprAlU» 
s 4 Lille,  en   est nomma liquidateur. 

lia 1» mai 1911 à 12 heures 1/2. Réunion 
four la denl4re affirmation daa créannes de 
a» Soolaté DEMORA et PLOL'VtER. entreprise 
4s batmtants a Lille, me 4e Cassai. 

Ju#e  rnmmlsseire,  M.   Lepez   ;  syndic,   M. 
assnSoll. 

Le 1- mal 1911,  4 12 Meures 1/2,  Bétjrdon 
Vafflrmalioti  des créances de la dama 
.MS. ex-modiste à Ulle, place des Pa- 

comonssaire,  M.   Remy  ;  syndic,   M. 
•:iEB 

La t mal  1911,  à  12  heure« 1/2,  Réunion 
Es? la nomination  do   liquidateur définitif 

la dame veuve SCHUBART. négociât»»» aa 
i à LUI«, ru« Saint-Jacques, 19. 

Juge ocanrniaaairr.   M.   wargny   ;   liqulda- 
•sur, ai. iTi'saiisfcrniii q 

La S mal »11. à 12 heures 1/1. Réunion pour 
la dernière affirmation des aréances du sieur 
Chartes  VERMA1NNE,  serrurier «  Lille,  rue 
del Pestes   t3 

Juta '■«JiaUtflre, M.  Deleealle ; liquida- 
«•lat*      !»€.    BB*OT%ÉB>04t 

Le s mal 1*11. t 12 Mot«« 1/2, Reunion 
pour la derrttare affirmation daa uretaïc«* 4e 
la dama Aatala BUlSINE.commerçalU« à Lille. 
124. rue Easjuermolse 

Juge commissaire. M. Delesalle ; liquida- 
teur. M. »erteloit 

Le 5 mal 1*11, a 12 heures S74. Réunion pour 
— au syndic définitif du «Mut 

"OUES, constructeur macaai- 
ni« des Postes. 

Juge commissaire. M. Delaaalle ; liquida- 
leur. M. Bertaloll 
OSOUUtATI*«»   O«   FAILLITE* 

■T   D«   LIQUIDATION*   JUDICIAIRCS 

Le stetrr Léon HUr.f.. chausseur 4 Lille. U. 
rue du Vieux-Marché aux-Chevaux. g SU 44- 
easas) dectra du bénéfice de la liquidation ju- 
•sVctalra. et en état de faillite ouverte, par ]u- 
gaiitanl du Tribunal de Cornroero« de Lille. 
4a »avril 1911 

Jasas cotnmlaesure, M. Bai; syndic, M. Wan- 

te sieur rTanTi Dt'POND négociant a Lille. 
rat Dstaucctraja*. a et« declare en état de 
aggatte ouvert« par Jugement du tribunal d« 
<•■ 4» LUla. tu 25 avril 1*11 

lets» usual lr». M. Bal ; syndl 

la noant 
Louis 
clan 

jminalion  du 
I   DEJtPLANOtJ 
t Line, US. n 

syndic. M   Ere- 

TRIBUNAL CORRECTI0K.1EL DE LILLE 
AOdlance du samedi t* avril 1911 

présidence de  M.  OodaM,  vlcarfartaldstst 

UN  DRAME   A  LA  MAISON  CEKTBALE 
DE   LOOS 

Le U avril damier, une dUcuasion «data 
antre deux détenus. Emile Lefèvre, sublasant 
une peine de IrOts ans ne prison, «t Robert 
Schmitt, libéré depuis ce matin samedi 

Lefèvre porta un coup de tranchel a son 
co-détenu. La blessure est légère, et.Soumit» 
gui est libre,  nen  parait  plus souffrir.  

Lefèvre voit sa peine s augmenter d"un 
anou de ftfiaon, oa ne parait pas ramouvotr. 

BOL- wmaxtn LU VOUILLM 

U U avril «arniat, la V^toJ2f**2f 
«tait taille ä«n v«i da t«jis*s|d« <Uii4«, ootn- 
mis ta préjudice d« V Vandenuu« 

Les voUXUaa furent retrouvées ehei une 
dam«. Roemll« Van OalelatTe. «J.an«. «ul d'- 
cure. 1«« avoir reçues de sa «le, Mercedes 
Dbaeae 32 ans Les voleurs n'ont pu être dé- 
couverts, et les deux femme« prétendent ne 
pas connaître leurs vendeurs. 

Le tribunal se montre sévère : Six mois « 
U nil* DbaeM, quatre moii 4 Van osaeuer«. 

LES SUITES D'UNE RIXE 
A SAILLY-LEZ-LANNOY 

Le 45 mar» damier, une discussion s'éle- 
vait dans un estaminet de cette localité, en- 
tre nu sieur Wllfart et Louis Delcourt. 26 ans. 
L«e deux nommes s'empoignèrent bientôt, et 
ftnalstnent Wllfart «ut le dessous. Quelques 
krars après il succombait. On crut tout d'a- 
bord que les coups «talent la cause de la 
tnort mais l'autopile démontra quelle était 
due a un« hernie étranglée. 

Delcourt arr«t« fut remis en liberté, malt 
11 est aujourd'hui poursuivi pour coups. Or 
un témoin vient dir« qua ».Ufart a eornmen- 
ot, et que Delcourt n'a fait que se défendre. 

Le tribunal rsnd aussitôt un Jugement dé- 
clarant tru« Delcourt n'a pas commis le délit 
reproché et l'acquitte purement et simple- 
ment. 

Tribunal correctionnel 
d'Haiabroucfc 

— Henri Barbage, U ans, •moloy« de com- 
merce 4 Armentieres, 2 mois de prison pour 
contrebande 

— Ch.-Henrl Porcq. n ana. Journalier« 
Armentlares. 1 mois de prison pour coutr«- 

— Jules Ouille. «5 ans, Journalier à Eatal- 
res. 2 mois de prison pour contrebande 

— Jules Ruckebussoh. *P ans. ouvrier agri- 
cole 4 Houtkerque, 6 mois de prison pour in- 
fraction « un arrêté dVxpulsion. 

— Aimé Mahleux. 45 ans. Journalier, sans 
domicile fixe, 6 mois de prison pour vag»- 
bondegé 

— Jules Cambier. SO ans, ttmmelier « Bla- 
rtnftïem, 6 Jours de prison avec tursis pour 

™i*C4aârPSecq. 32 ans, mineur 4 Merri«, 10 
Jours de prison svec sursis, pour coupa et 
blessures. 

— Jerome Rubban. 25 ana. journal»»* 4 
Mexensn. t mois de prison pour brl» fw clô- 
ture 

— Emile Talion. 20 ans, mineur. Il trance 
d'atnsnda. pour Infraction 4 la police des 
Chemin! de fer. 

— Polydore Molles. 43 ans, tisserand a Rod- 
lers. 4 mois de prison pour Infraction 4 on 
arrêt« d's»pulsion._   , 

— Leon Denoend. n ans, ouvrier sarloole 
4 Vleux-Serquifi, I mois de prison pour faux 
témoignât«. 

IsasSjaasj 

Tribune/, d» Simple Pjlic* 
DE TOUROOIMO 

Audience du a avril présidence dé M. Bro- 
cerd. Juge de paix.  Minister« public.  M.  Ni«- 
derst. commissaire de police. Ouatre-vinea-sept 
affaires ont «té appel«««. ,  

Divagation des eHleite. — On «té otsaossm- 
nes a lfr. d'amsavd« pour «velr Ulster dira 
Riar leurs chiens : Henri Parent, tisserand à 

allum Arthur Letherme.joumaller à Roncq. 
sVspbie Derork. femme Defraoc. cabaretwar a 
Roncq ; Luicq, domestiaue k Roncq ; Roseli« 
«Vamps, uss-jrande a Halluan : Céllna Ar- 
raockx ménagère 4 Tourcoing ; Céline Priez, 
meviagére 4 Tourcoing : Calme Noblecourt. 
ménagère a Tourcoing ; Angèle Vandev»l», 
ménager« a Mouvaux ; Henri Debuchy, bou- 
langer â Tourcoing ; Sophie Watteau, ména- 
gère a Tourcoing ; Mari« Leroy, ménagère 4 
Tourcoing ; Henri Galliel, swrehand de légu- 
mes h Tourcoing ; Eveline Haasebroucq, mé- 
nagère à Tourcoing ; August« Lehoucq. mar- 
chand de déchets a Roncq ; Zoé peryckér«, 
caJssretlère a Roncq ; Berthe Desplrchln. ca- 
tasretlere a Tourcoing ; Paulin« Destombes, 
ménagère « Tourcoing ; Céllna Dhont. oaba- 
relier a Tourcoing ; Marte Catteau, cabere- 
tiere 4 Tourcoing : Louis wlbaut. marchand 
ds loumaux 4 Tourcoing : Augusts Bafeln, 
[lit an ni A Haliuln : Blanche Descamps, 
fsmtne Marquis, inenagére 4 Marcq : Louis 
WyseoT. Journalier 4 Roubalx : Paul V'an- 
aettueghe. boucher I Mouvaux ; Demulder 
Alfred, flleuT I Mouvaux. 

Oklen 4001« non muset*. — Louis Fleur. 
quln. Journalier à Maroq. un franc d'amende. 

Circulation en vêle sur le* tronelrs. — Ed- 
mond Derouf, garçon boucher à wattTelos. 
une amende de 2 franc«. 

Detain d èotalrage de bleyelett«. — René 
Pnllet garçon bonrhéT i Mouscron. 2 fr. d'a- 
mendé — vlemlnck, employé k Tourcoing, 
2 fr. — Edouard Louage «t Oscar Carrette, 
chacun 2 francs. 

Dééesft eraeaarells asrastleeeurt. — Henri 
neschmacker, chevtuetsr 4 Tmtrcolne; : Char- 
les straf, boucher & Tourcoing, chacun 2 fr. 
d'amendé. _ . . ■ * 

rMtetst « «xtaai«lls ■tstHassert et ae ataavet 
«-Mta.lt««. - Osrar Beaupré, tisserand 4 llal- 
luin. 2 amendes de t fnww « 

Clroelstlee ear les tretteir» et sMessst 4e «t» 
que «rldenUtt. — Frédiflç Hamers, peigoeisr 
k Ijuiw«. deox «utsitdai de t rrsnot 

M«*M #*sMlrssj« 4 rssTttv* «n autee. - 
Achille r,hesqi»iére. chauffeur 4 Roncq. M. 

lr, Mlie de Safnt-Rabler regagna 1« 
iluassli.  A«   milieu  da lTeeoai>r, 

-aa* frJee ml «revers» reaprlt : 
m Pot-eu-Feu et Myoeotls I pensa t-elle. 

•a ssailli la* eetra «taHsjsaile. . Je rtve 
«ànt vie sera«« de petiu eutira«ut»e, M 
«m snessss teasvpe d'un amour trie haut... 
Max« au'tasperla, peiaque le* deux chères 
Saa eut m ont «Uvee moatt conduit« par 
gaVasàaaaa* 1111111« 4 la même exxarlo- 
atoa : ■ Faire son devoir toujours et par* 

*T»i'lotB  Jules Mlchonlie aoerçart le petit 
group* »of e>*can<»*K ver» f* gara.  
*Tt& Ta**«« «Uaku 4 m ataf t patMsv 
Vu   L.tii«    g» «lie ne netesvirert  pae 
trop d'eoueUs ! » 

f t7n Tal«t tlt? pied atUndait les voyag*"" 
■nr le (mai de la «are «Je C«uteJoup. petiU 
«HMbniction pntprefte rpif twalto être U 
{«g« eTemtreV d^ oh-.te;.'j himoritfvm oju'elle 
*ÄM*wrl. 

— Comment ? .. Il n y a qu« voui ! »'éena 
le comte de Satnt-Minier. 

— Moàisl'iir le iniwil«?, ripedesnotsetle e* 
4*rirhua**>« et M Trieuif. ?s4 pont .. Alor». 
•Taatlaune la '■'imle**«.., 

— G'eM l>ori Cm» tMB !.. Prenez cette 
*»Use et occq*>-^-votre *J***, betjusÇ*0 ■ • *c 

ymn Lmni^ti)\t^rnent !.. 
Vw ni-!nr''.ij:> ■•.* «ml ait dur.« In 

cour p^tr-r:*-!:'". Le wkm et la flll*" V 
momtèrevt  *",   ! i   --/.'urr   ftii  u 

Dauphin« regardait avec intérêt ce paya 
äelle ne conoaisat.it pfta «ucore : H l'en 

■age.u:, pour elle, us« impranloa d« 
x et de Hcoeaae. 

L«M fermes ape-rçi*«» reapiraiant l'aisaji- 
ce. Les gens quï pessaiem avalent la &ert4 
tadépenda/iU' de ceux qui sont assures de 
«•ur pain tiu lefidemain. Les arbres n*s 
fwrulem enopr« queede rare« Ocbes d« 
roullie a«, le soleil aidant, on aurai, pres- 
«v« po douter qnt Vort tût à ctsttc saison 
raeiancnJW{U« oA tout «mcle prêt à pHer 

Le r*oi« _ r**me n» parUfetlt pas les admira- 
tior.i de M fille : f! u*aît mèMe une c\pres- 
*k»n préoccupée, rare chez uni boiujue 
rt'liurneijr .DMHjoiajiU:. 

Tout à coup, »a pensée se ill jour, et, 
eonutie me gl.ire M séutvrait du chaui- 
Uur, 1) l^-iesarda use cotul*i«nce ; 

— Noijcaerona bientM arrivée, mignoo- 
ne ; Il eet bon rm« Lu cennaisMa Le mot 
<fordre. A duiteloup, il faudra, arant 
toi«, plaire à la roatom ! C'est usas taet-V- 

I (tuile nature, tu verras ; malt-, «•iM'l.i'.e.ni«., 
, «U« «*M un r**" vive, entière 'tans set- 

idée». '.-- Tu Mirais tort d« lui, résister en 
face... Pour ma part, Vf ai renoncé ' [I 
est souvent plus sage ae tourner les difft- 
.■ultés que d'essayer de Les •>urtn<ir.t'; 
l'.nfLn, tu me rornpr«fMls... Tri jUUurtîr«« 
tern un peu rlWÏraw K.i mtnnv, fa be.î*- 
•m-re P-" i-' va-it rtat. f... A Cav«i*H tîe m*4. 

BoDdnal,   rdrUeniÉBt    raancsWabla. et Artfcrt" 
M^irask. M.  MAUTICS    Cauliiei,   cirUamex« 
Ms^onsanla, oha»cun une tipaïut- ae « fr. 

Oonsa-watlon  dan  pulls sans aittselsallati 
— Kdtiiiard l>»?lpiaiiqiie, propriétaire à Tour- 
cv>iutf. uit« njinfiiUf u..' î fr., il M volt égale- 
ment dans loblifattion «Je comWer son puits. 

Pour avoir éJevé «as porcs à l'Intérieur de 
I« vil te. - EmeTrc*. 8eyg. thinunnieT. à Tour- 
cotntf, l trtmcê d'ainemle. 

Ctrouiatien «en vouiiese ear oimutsée latar- 
«Ils. — Haurloe ClaçkmfuUj*>, itwu-alotaer à 
Maroq : Victor VajTrdeetraete, rnaralctier à 
Me«îtxî ; Vanhore. donjerticTui! ft HelleoMnes, 
chsscnn deux firancs d amande. 

Lai-aaa «a isaliiite sur la vaea salin aus <• 
AlneartBalToy». J««â*«r d'auto ft TomoLa, 
un franc d'a^meoda. 

«taaadsw de vaMurat et «efaut «a rrt««ue - 
Dix comravensxrts se sont vus miiii T des 
anlande« de t francs. 

Mauvaise tenue de raatstres ae loaeur*. — 
Vital Vanbrluael. oabaretier ft Marrq, i franrs 

Défaut dtnaorlotlon de lofreur et aeoir \oa*> 
un étranger ne possédant pas aa feuille d'im- 
matxk'ulaüon. Aufuate Daolercq. iiahaareiier ft 
Roncq, deux entendes ft B fr. 

Tapage  — Haft« Davos, femrne VancLsrhte. 
1 Vanasstfte, tetnMurtcr ; 

Ttot ft TotlTaoWtf : We 

. WftltaT VaiîSeXlênne. afdeinacno 
ft TosiirxHif, ehaouti txne ftmanA de S fr. 

J.-B. Parsïs. manonivn? ft Mardq. ! IT. 
vioienoes Mcàras. — Rémi Flûm*sru, lourna- 

lter ft Tourcoing. S Journeefi de trAVaff : Léo- 
nard Verrecken. Journalier ft Mr.rcq. une Jour- 
née de travail : Gustave WaUekeru^, journa- 
lier & Maroq, 2 journées de travail. 

Ivraies. — Adolphe Gousset, ouvrier aprl- 
cole à Tourcoing, une amende de 8 fr. ; Dé- 
siré Deéiv. !^a»rhe\rr à Tourcoing, deux 
«xmmàes de 2 et 5 fr. pour irrease et maueata 
traitemerit envers un ardmaj caorneistlqtre 

Pour avelr Sonner ft boire ft une Ivrogne. 
— Alfred Lloen, cabaretler ft HalhJlr*, line 
amende oV 4 fr. 

l,a séance a pris fin à 12 heures 1/8. 

1 MIMES 

toute vitease sur la route bien droite, une 
d« cea tWlea routes de Franoe (fui ondu- 
lent ft travers daa plaines riantes, cernées 
da    coteanx    légers    que     I srvignenunt 

FILETS DI VEAU A LA PROVENÇALE 
— HACHIS DS POMMEE DE TERRE A 
LA BOURGEOISE. — ARTtOMAUTE A 
LA SAUCE BLANCHE. — PETITE BIS- 
CUITS A LA PISTACHE. 

Pilota de veau S la provençale. — Coupe« 
en minces fileta un reste de rôti de veau ; 
cela fait, préparez une sauoe avec un mor- 
ceau de beurre manié de farine, un demi- 
verre d« bonne huile, pareil, ciboule et* 
échalottes hachés, tel at poivra ; Hex bien 
la sauce sur le feu de manière rjue l'huile 
ne paraisse pas et faites chantier vos fllata 
die veau dans cette sauce en vaillant bien à 
éviter rébullltion. Au dernier moment, 
pressez un jus d« citron et serves. 

•*♦ 
Hachis de pommas de terre à la Bour- 

geoise. — Vos pommes de tr>Tre étant cui- 
tes «t pelées, ôci-aaaz-laa bien et laites un 
méhuiga avec la même quantité d« hachis 
•ie viande, un peu de beurra, poivre, sel, 
persil et échalotte hachés at un œuf ou 
deux, suivant quantité. Formes alors des 
touJettea, trempez-les dans dû blanc d'oeuf 
puis rouler-la» dans la farina et faitaa-les 
frira. On lea sert ensuit« gafttiea de persil 
ou «jafte UM «auiee quaéûoDatu«. 

Artithauts à la aauee Wanshe. — U faut 
d'abord parer le desaous des artichauts en 
coupant toute» lés parties dures ; puis, 
raccourcir le bout des feuilles et mettre les 
artichauts dans de l'eau bouillante sale». 
Lorsqu'ils sont duita, plongez-les dans l'eau 
froide et avec le dos d'un« f«3Uix*ette en 
fer, vous retlrrez délicatement le foin qui ae 
trouve à l'intérieur. Au mumant de servir, 
faites réenauffer vos ai-tichauu ft l'eau 
saAée, égouttez-les et serves-las avec une 
sauce blanche dan» une saucière. 

••a 
Petits »teeults ft I« aletMhé. — Préparez 

50 araaiiaea de pistaches, même pokte de 
suer» en poudre, guêtre cuillerée« d» cré* 
me de riz .et deux Jhufs. Jetez vos pistache* 
dans de l'eau bouillante pour les amollir et 
vous permettre d'en enlever la peau brune 
qui les ejaveloppe, puis, écraaea-les ou 
mieux, petei-les d« manière à les réduire 
presque en polaire. Mélangez bien lé 
sucre et la crème ds ris preparéSrajoojtez-y 
les œufs et les pistache» réduites en pou- 

done. Beurrez des petits moules et versez-y 
votre mélange. Faites cuir» ft four doux 
pendant environ un quart d'heure. Démou- 
lée vos MncM.*«. et laissez-les bien refroidir 
sur one assiette. 

Non seuitiut-iit ca» biscuits sont déli- 
cieux, comme vous pourrez le constater, 
amies ménagères, mais ils sont d'une 
nuance verte qui est loin d'être de*«i**rea 
bL* ft l'œil. 

MARMITON. 
(Reproduction i*éaervée, sauf pour 

la m Croix » at ses iunplén>snta). 

MESSES A   OBI   8 
qui.* par   oubli,   n'auraient 

fsire-pan dêt Mtsssl 
Les personnes . 

fns f*fU d« Kttr« de 
AnelYtrselrss qui eer 
ire-vutel de l'église paroissiale de Sainl-liau- 
rice. « Lille, lé mardi « mal Isil. pendant 
tout* 1* matinée ; et 4 10*H «sMrmel qui 
sera chant« le même Jour, b onze heures, 
{los Laudes 4 dix heures et dénie), pour le 
repos de l'tmi de 

Maaame Jules  DILMOTTE 
MM «eanns-Leetiie FONTAINE 

pieaieiaent decedp« 4 Lille, le t mal 1*10, 
dans  «a  34*  année,   munie des  sacrements, 
sort  priée«  d«    considérer le    prtsent  avis 
comme en tenant lieu. 

D« fa  *orf de la Famillt. 

im as êé&M 
Revue des Journaux 

XXVI, i. — AU numéro d'avril de la Revue 
mensuelle du Jeu de Demes L« Damier. Di 
recteur Louis Dambruru nous raievoue arlncl- 
pakaneru drioleressants détails sur les nmi- 
öbea Wesss-HBOglsnd M Bsrtsling Wolttoutoy. 
is eoatlnuatton dee etudes sur las début, d« 
Sonier al FaDrt, trois parties entière« atmo 

»Slsaara^s^^ 
ll-aarsa, Total dm diagramme« - t*. 

areaieme aw. aar ORTIO* 

Nofm • 1* pions 

Blancs t 10 plans 
Les Blancs (xnTsrnencent et gagnent. 
Un pnbiatne de Mené Ortigé.  n Tonrwv- 

ClstoanJe, et rentrent dans la catégorie des 
coups pratiques (Le Damier, n" 3u, lj, 4. il;. 

PIN DI aANTiE N° 10 

Proailme MO, par C. D. 
Noirs : t dames i 

FHJlJiTS POUR LES ECOLES 
Prières 4 reciter en ootnJIIOJl 

au moments princlpeuz d« Salât Saoriflce. 
ja exempli o fr. ax - Franco : o tr «• 
»exemcl.:   » fr. M. - franco:   i fr u 

100 exompl:   i fr. 74,  —   Franco:   I fr  00 
1000 exemal.: 14 fr  M.   —   Franco   U fr. M 
la vente 4 la Librairie 4a U Crat* au Nera) 

1, me des tspi Maenaa (tVraaarPlaeaJ 
—   LILLi   aa 

M. BamvT, de ureter llndr»), a écrit : 
■  Je suis heureux de vous  taire part des 

bons eflets produite par vos Pilules l'Ink sut 
la saule de   mon enfant. 

.Ma mie avait oompiètemant perdu le« 
forces et 1 appétit. Ses couleurs avaient dis- 
paru et sa santé était ai mauvais« qu'eue 
«tait tout« triste et devenait oeuraslhfTilque 

ment et elle eet redevenu« très gale. » 

sf not'Soi'vT BtdtriuiD, cultivateur 1 Lrfino- 
tne. par Sotxptoss* rLanaesl. («Vil :     .* 

■ 11 V a quelques temps, fêtais tombTsiMS 
mlque et fe m'étais trouvé si Slble, que 
l'étais dans l'trnpoassWiiM d'assurer mon tra- 
veil. On m'a prescrit de prendre vos pilule« 
et Je dois k la vérité de dire qu'elles m'ont 
rendu ma« toreee très nrilnaiiinl   » 

M"» MASIE BAJOT, demeurant 4 Varennes- 
sur-Allier  (Ailler), nous a écrit  : 

• Ma fille M«sV!élft et*lï toitDlqrjc. cTiloTO. 
tique. La croiOaaoce l'atail tn* »pToUV«»!. 
Klle se plaignait de loilta» TOrtss s» annual 
et dépérissait 4 vu« d'oeil. J'étais désespérée 
et Je ne savais plu« que taire, car ma AU* 
avait déjà essayé de notnltrau retrsMee sans 
succès. Une dame, de nos amies, m'« recom- 
mandé les Pilule« Pink qui avaient, disait- 
elle fait le rJtltvJtrand bien 4 sa Allé. Ma 
fille a pris le* .mules PlnJt. et ces bonnes 
pilules l'ont retaise sur pied es quelques **• 
mairies. Je peu« dire (nie mon enfant doit sa 
santé k ce merveilleux rgejdiesttturl. > 

M"« Oi.LtviF.«, de Plérin (Cotetwlu-Nord). 
nous a informé de sa guerisoh an ces termes : 

■ Je souffrais Ce l'estomao depuis d* nom 
breuse-s années. 15 ans environ, et J'avais vai- 
nement tenté toutes sorts« de /semede«. Avant 
lu sur vos petltet brochurs» d* nombreux caa 
d* guerison J'ai essavé, mol aiissl, vos pilu- 

Ëlancs : 4 damés 
* Les Blancs commençant et gagnent. 

Un i.roblèm« avédit. tris simple, auquel peut 
abouur, «n la solutionnant autrement que 
l'auteur, une très bell« composition de Bien 
kenaar que noua avons reproduit« deml«*«- 
mant. (Velr probl4mes «19 et «M). 

•eMtJMi du praUlaata an 
B. 15.10 — 36.31 — 30.S« — 34.29 — 37.41 — 

4137 — 44.39 — 49.2» — 44.40 — 88.21 — B » — 

' ri! 4.15 — 87.» — 16.27 — 83.3t_— 38.46 — 
4632 — »3.M — 32.49 — W.19 - 15.SS - 36.87. 

ftemarau«. -4- La solution envoyée par un 
amateur : 14.10 — 36.31 — 39.34 — 34.29 — 44..19 
— 49.29 ■"■ 46.40 — 26.21 — 81.3, av«t la variante 
de fin de partie (N 82.88. B 3.411 ett ituajffl- 
sante, attendu que le coup 3.21 est une faute 
qui donne aux N. le gain probable, ou tout au 
moins la remise, par »39 et 18.1*. 

Solution  du  problème KB       "* 
B. 25.» — 20.14 — 43.12 — 49.29 — 12.5. 
N. 1627 - 9.38 — JS.44 — 83.25. 

N0UVILLE« 

Matoii Bartellna-Woldouby 

Un match extrêmement intéressant vient 
d'être disputé a Paris antre deux Joueurs ds 
première force. 1« sénégalais Woldoab* «t L. 
Barteling. cbaanplon des concours ititerhello- 
tiaux. 4 Annans en 1887, k Paris en 1891. Ré- 
sultats : 7 parties remises, 7 gagnées par 
Woldoubv, 5 gagnées par BaTteling ; la 20. 
partie, ne pouvant mouiller le résultat final. 
n'a pas été Jouée. 

Match Wehrt Hoogland 
Dernièrement (du 5 au 9 avril) a eu lieu, 4 

Utrecht, au siege de rutrechtsch Damgenoot- 
schap, un match en dix parties antre Weiss, 
d« Paris, et Hoogland, d'Utrectit, Weiss, le 
champion du moods. Jouait ce titré qu'il dé- 
tient depuis ds longues sntiees oonare la 
somme ne 300 francs. 

Les parties, k raison de deux par Jour, ont 
été disputées au chronomètre, avec un mini- 
mum de 25 coups k l'heure. Elles furent reia» 
tlvesnent rapides, la durée moyenne n'ayant 
atteint que deux heures «t demie Comme 
résultai, 7 parties remises, 2 gagnée* par 
Welss et 1 par Hoogland. •-•——   r— 

De l'avis de weise. Hoogland, qui est un 
tout Jeune homme d» 19 ans. est déjà ds toute 
première force. Welss a été. 4 Utrecht, l'obi«! 
d'une reception triomphale. Le match avait 
prl» la* proportions d'un événement considé- 
rable et les murs «talent oeuvsns d'aJxtsne* 
multicolores, annonçant la fameuse rencontre. 

■  HVOAV, . 

Récréation* 
Mathématlquta«) 

XLI. - laoere le p. p. s. *i. 
Trouver deux nombres entiers dont la som- 

me antt 316 et le plus petit commun multi- 
ple *.J60.  , 

•elutlon de la so- recreation 

la première rencontre aura lieu quant» il se 
sera écoulé un temps marqué par le plus petit 
commun multiple des nombres 10. 18, 16 et 2*. 

P  p c m. . 2- x 3 x 5 • 80 
Donc les quatre cyclists« s« retrouveront 

sur la ligne de départ toutes les «0 minute«, 
<:'esta-dire k toute« les heitre*. M 1 heure 4 6. 

ment. J'ai oonlinué le tralMment pendent 
oueloaes temps e( J'ai retrouvé non seulement 
de bonnes dlWstloVis. mais eneore loutes Ses 
forces que J'avais perdues âpre* d* si Ion 
gués années de maladie. » 

. M. LAVEBRE COTTOTATIT, à Chflteauneiif, nir 
aa|trl»rt»ll»n.L'Ars tvietin«), leieveur bien 
connu, nous a écrit.: 

.. Ma retnr/ie soufrMit beeuOOon de rn»nx 
d'estomac, de migraines, de V«!*!!»!. Ml« 
avait de l'épuisement nerveux denuis plus 
tnin an. Bue a pris les PilulesPlnk et en 
«Vb«u de téenn« 4 M« «»611«. BU« n'a plus 
äl'SWJ?"84' •"• "»?«• »«as awil*. SoK rauwllrtauru at «t perte, aa un &«, 4 tner- 

M. AMAC. 4 quel de le Bes«oi«e, 4 Bourg 
(Ain), an eujtt d« la »uérisrjo d« «a famine 
écrit : 

■ Dapuls huit ana, ma femme * beaucoup 
souffert «l'un« rlHiMfOe mrvetss*, Bile étaft 
très déprimé« par 14 netsraaUatata, et malgré 
tous le» soins on n'avait pas nu lt guérir 
sur les conseils «»^a*leairrj»ir«oi»rvi«^ft 
s'e«t ITH«. en traiternant ôe* rSroJe« Pin». Je 
puis voue aire qu« c* traiternant a fait rner- 
v«lllé «t que ton «tat neurasténKrae a pris 
fin. » 

Les Pilules Pink sont en Vent* «tnd tantes 

«200 B 

LE BANYULS - TRILLES 
F oi gnou sèment >réparé avec un vleua 
et   axoallent   vin  pur  et   la  «Mllleur 

C'EST  L'APERITIF 
pél*  «»tcellenet» 

ifs pharmeele» et MI dennt : phermeTci« 6a- 
-   50 lu « boftas. him : S fr. U U botte : 17 fr. 

franco. 0106 

I par le corps médical aux 
Horain**, Dames at **"*-** 

Refuser ta «iitmaaiamisaii a la bea- 
taui« ne porte pas IWlaaats» 

POUR LE MOIS DE MARIE 
MOID DR MARIE, par rata« Ditaavrt-U 

Letemplalre, * fr. 16 ; les 12, 1 tr. ** ; 
4se *», • fr. 00 ; le 100, t* b. m (franco). 

En vante * la Librairie de la «roi« du Nor« 
1, r«. a«. lept-Atrath«. (Crattd'PtaM) 

- UtXJJ - 

Prix du Beurre» des Œufs, des Pommes de terre 
 «K FOTO  NOS   -ilteAGlîMS «> 

MrVROMÉ» 

Paris, 20 &v«t  
(poor oaakvejjtunasi) 

ell« onsent à te traiter en fllie et même 
à te doter... Tu davraa n«-it>naaltF» oatt« 
fFe»ér»ua» intUative par ta soumiaaioa et 
ton reaped. 

Des larmes rempUrstit les yeux tk- Dau- 
phin«. 

— Oh ! mumiira-t-eKe, J»» ne demandaia 
rien..   J« pouvais m«? suffire... 

— Oui, oui. p*e»t entendu î mal» Caim- 
meat ? Kn «dtraiU lana 1«» f*o«tea comni*» 
Fanny *... Ce »'«a*, yas une situation di- 
gne «June Saint Huijier !... Il taut te ma- 
riar 1 Nou» jr javui-vwirona... lu peux u 
flex k nous ! 

DattpbfeM ut protesta pas... Ct n était 
pa» 1» mouKiit d'ouvrir une di»oussion : 
1 luUrcnobiiai venait d« Iranooh* une grille 
iNunuirMnlaJ» cl roulait daa» ixu pure d« 
h .Mi te fotal«.   * 

A trawars W arbres, on p»reevait la ri- 
vière •uJiiUllaute, nuis o« fut un pont au 
parapet ajouré u» colonnade», de*, -.irbr<-* 
encore, un parterTe aul mA»&lfi« »avaitta, 
•t volttiaP* s'arrêta devant le perron, où M 
taoast la ooautea»» de Saint Rablei, une 
femme d» quarante ruut environ, courte et 
fort», le taint vinlars, les traits épai% 
franchement vujyarrv dans sa t/jileU« do 
m">rrr b'jwcna. 

>i<.njo .r,  Dauphine   *  dil-«>l!c,   avex- 
\"\u fail un heurtux voyage ? 

Pul«, sann attendre la réponse, qui loi 
.mraorUll peu    »lie renril viveinwit  : 

— Pwirquol n'nvex voim pas mii voir» 
neatven i ro»*tiime Utilieur ? 

— H c«* (îann m i n.aJlç« ntn mère ! 
— I*: votre i.iu.r». ^i siUis douto reaWc 

mÊSSÊÊmsmsmÊtBmsÊmmÊmmmmm^ 
à la gare Je la ferai monter dans vos 
awartamenta dès qu'elle sera arrivée. . 
Mas parents seront Ici dans doux heures... 
11» amènent avec eux la bai^wina JLa 
Mure... Il faut que voua «jrex une tenu» 
convenable pour le» «"acsvoir... 

Elle avait »mhraaae sa beUa-fiU« du boul 
das lèvres, mais oela aufflaalt poor qua 
Dauphine ae santit tout Unprana» du par- 
fum, à la fol» délirât et envahisseur, que 
la romti'Me de Saint-Rabier loiseait tou* 
jours derrière aiTe, cette fameu.se ■ Brise 
de l'arme H, aouroe d« fortune ponr lea 
Amnérts, que de petites cartes, gitasèee 
iKrun.oij*eia»nt dan» las journaux de mo- 
des, la» guides du voyageur oa la* a 

Lille. 1» 26 avril  
Alra, il avril  
ArmanUèsa», M avril 
Arnèk», if avni..  
Avaana», SI avril  

'" ul, 85 avril  
<e*. 8* avril  

25 avril . 

-Inc. U 4TTU  
ual. 13 avril .,  
aires. 47 avril  

■ulsimgt, *7 avril  
Fourmias, a avril  
Heubourdin, C« avril 
Haistrouck. 1A avril 
La Beasee 17 avril.. 
Landrecies. m avril. 
Le Cateau. 4 avri..... 
Merville, M avru  
Ors. üb avrils,. .... 
Quesu.-s-p.. 27 avril. 
9-Amand. S avril. 
SteenrooMe. t! avril 
Sa^lUI, M «Tru  
atHMra««, n avril  
«mein, t* avril  
Valenciennes, a) avrl 
Waaquabal, Il arr... 

BaajsaaaaBBjaajaaaaaaa] 

■EURRE 

le «llo 
Nwrnanoi«..   s,»»,» 
Bretagne,....   t,U> 4,7* 
Touaalne    3,10 34* 
!**nl. «t 1st   3,10 3,56 

3,30 4 3,70 le kilo 
S.to a 3,w le klle 
3.M a >,.. U kilo 

»Wir 

1.75 4 1.M la livre 
140 4 1,75 la livre 
l.Bfi 4 »,». 1« livre 
l.X à 130 la livre 
1,% 4 •,»» la livre 
1,50 a 1,«5 la livre 
3^0 4 »... le kilo 

iJSj Ewja llvre 
1   t« 4 1.791a livre 

1,'5 î «,'•" la livré 
IM k .,- la livre 
139 k .,»• la livre 

catiF» 

te tnllre 
»ornii. Plcerd» 

extra    9* lit   100 
«août   ai n   se 
ord-«    —   -^    — 

19 
10.00 le 100 

aOMtsa» M TIRR« 

les 100 kilos 
Holland«   84,».   30,.» 
sauc. r.   u,..   JO,», 
Jaune c    »£,..   fe,.» 
Rouy« s   a,.,   si... 

15.00 à 18,»» les 
UM 4 14,^. le« 
K,»» 4   ... le* 

100 k. 
K» k. 
100 k. 

;tv*» *   '»■ >es 100 k. 
t*.«. 4 »... les 10» k 
12... 4 25.» les 100 k.' 

13,» 4   ■,- les ua a. 

is.»» « n. 
»,» à 15.'» 

les 100 Id 
les 100 1 

14." 4  .,» la IN L. 

M,»» 4 15,.. les M» k. 

»,» 4 11... l«s 100 k. 

neerre en vogue, imposaient 4 tous aa . _ 
plissant le« kttéritu« l«s plua modeste* 4a 
leur psiftim vloKnt 

— Lue feuime oe chambra va vou» cor.- 
dulr.. ehe» voue, continua ta uomteaae. 
Yseuli vous attend lù-haut I... Cette impru- 
dente aurait voulu descendre »ur U. uer- 
«on— Je l'en ai empêchée .. 

lit, «o tournant vers «on mari, ail« 
a,uuta : 

— Honor«, vea« avec mol dans la bi- 
bliothèque... J'ai 4 »eus soumettre le pro- 
jet d'un bail de ferme pour la Sairjt-Vtichal. 
Ce* pajrsttns essaient de noua exploiter I... 
Mais, je ne me Jaiaseral pas fatr*. et, «ne 
voua le vouliez ou non, je suis bien décidée 
ii défendre mes intérêts et ceux de mes 
enfants I... 

Dauphine n'en ^nUindit pas davantage, 
elle suivait l'élfifuntc cimerlat« qui lui 
imrlait avec un.' détéreno hanUlne : evi- 
dominent, à l'offlrt, on ataii Jos« sur cette 

Aile aînée 4e M. I« Comte, qui n'avait pas : 
un sou vaillant et dont on ne pouvait eàpé- 
rer de jruaat« pieces. 

M» de Saint-Rabier aentait al bien l'hos- 
tillu «ottroa de «a campagne, qu'elle ne 
aonaaa même pa* 4 refarder autour d'elle. 

Cantaloup était pourtant ce qu'il con 
vlant d'appeler un beau chateau. Rival de 
Chenoneeaux, U personnine I« Joli temps 
de la Renaiaeance, avec ses tourelles élan- 
cées, coiffées d'élégants «teignolrs, aea fe- 
nêtres à meneaux, son toit orné de chemi- 
nées sculptées. NI majestueux, ni terrible, 
U s'harmonise le mieux du monde avec la 
nature graeteua« qui l'entoure. 

BAU dans les premieres année* da Roi- 
Chevalier, il porte partout sa salamandre 
4 laquelle plu* tard sous le régne de Hen- 
ri II, eet vexai •'enlace*' le chiffre de Diane 
de Poltlera. 

La vestibule, meublé de bahuts et d'ar- 
mures, «et irnsnessse. L'esceJler, tendu de 
taa>Ue*rias, reciam* lai robe« 4 tstain*. 

Dauphin« ne vu tout cela qu'4 traver* 
un brouillard ; au moment oi elle attei- 
gnait 1« premier étage, une porte «ouvrit 
et deux braa caressants l'enlacèrent : 

— Ma chérie, que J« suis donc heureuae 
de te revoir ! 

Et, renvoyant Va femme de chambre d'un 
geet* autoritaire, Y«*ult introduisit elle- 
mtme «a scaur dans I appartement, séparé 
du sien par tin petit salon. ^^ 
, — '* •»■» lurieiise ! Maman n'a pas vou- 
lu me permettre d« descendre !.. foujojrs 
a eau«« de ce maudit rhume... Il ne m™ 
rit pos... Çest atsommant... Nous sc?ons 
»tmUXn oblbjss d'aUer à Caiines, cet ni- 

Véir !.. Mal« ne parlons pas de moi par. 
Ions de toi, plutôt... Comme tu es devenu« 
jolie ! A cot« da ta blonde personne ie 
ressemble à un navet !.. '  J 

Dauphin« Jeta un regard v«re l'armoire 
« deux panneaux dont le bois d'érable se 
mariait à In sois liberty <l'jn bleu Iras 
doux des tentures ; aile fut presque cot> 
lu«e de* ImaRes ou« le miroir lui rahvov« ■ 
elle. «1 fraîche, si vigoureuee, si pleine de 
santé, et sa jeun« ««sur, paie, les trass* ra- 
res, I air d'une petite ouvrière parisienne 
qui a passé trop de temps dans une atelier 
au fond d'-jfte cour. • 

c«tte comparaison sautait d'autant 0iu, 
aux yeux que Yaautt, en dépit de «on nom 
moyenâgeux, avait tout 4 »ait 1« type d. 
la gnseXu : la ftgur» court*, le n«V r» 
trou*»« ,1a bouche   un  peu   tfrand«    i, 
y'îu Vè,.vif9 îl*» <-"*v««*bruns' crT pelée, toujours ébouriffés. 
^Amnérls  !  Ell«  l'était Jusqu'aux mo«. 

(A euivre) 
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